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■ Résumé 

D ANS le bassin de la 
Volga, aux environs 
de Kazan, en 1759, 

à la fin du règne d'Elisa-
beth Petrovna, le clergé 
orthodoxe, sous la pro-
tection des soldats de la 
garde, parcourt le pays 
pour convertir les Tatars 
musulmans. 

Qui a renié la religion 
mahométane pour em-
brasser celle de la Croix 
se trouve sous la protec-
tion de la tsarine ; ceux 
qui ne veulent pas abjurer 
la foi de leur père sont 
malmenés. 



Bâtir, le héros d'un 
village tatar, a deux 
jeunes fils : Achmed qui 
est loyal et brave enfant, 
et Timur dont l'âme est 
perfide. 

Bâtir, ayant refusé 
d'abjurer, a été mo-
lesté et laissé pour 
mort, puis les soldats 
de la tsarine ont enlevé 
Achmed. D'autre part, 
Fatmé, la fille du chef 
du village, dont les pa-
rents ont suivi l'exemple 

de Bâtir, est depuis quelques instants 
orpheline. 

Quand Bâtir, qui n'était qu'éva-
noui, reprend ses sens, il apprend 
par Timur l'enlèvement d'Achmed 
et la mort des parents de Fatmé. Il 
adopte la fillette et jure de faire 
payer chèrement aux grands les 
crimes de cette journée. 

Quinze ans après, sous le règne 
de Catherine II, Bâtir prend Bulat 
pour nom de guerre et fomente la 
révolte contre les grands de Kazan. 
D'un autre côté, Pougatcheff, un 
imposteur qui prétend être Pierre IF, 



soulève l'Oural pour s'emparer du pou-
voir, puis, après avoir demandé l'appui 
de Bulat, auquel il promet la liberté 
éternelle pour la race tatare, ainsi que 
le respect de sa foi, il se met à la tête 
de ses cosaques et marche sur Kazan. 

Achmed, le fils aîné de Bâtir 
qu'on lui enleva jadis, a été élevé par 
la garnison, il est devenu lieutenant. 
Chargé de capturer Bulat, qu'il ignore 
être son père, Achmed est fait prison-
nier par lui. Fatmé, instinctivement, se 
sent attirée vers le captif et elle 
demande à Bulat de laisser la vie au 

jeune officier. Bulat, qui est loin de se 
douter que celui-ci est son fils, refuse 
de lui accorder cette grâce : Achmed 
sera pendu au lever du jour. 

Le perfide Timur s'est épris de 
Fatmé, mais elle a toujours repoussé 
son amour. Dépité, et pensant aussi 
que les insurgés seront tôt ou tard 
vaincus, il fait évader le prisonnier, 
s'enfuit avec lui et passe à l'ennemi. 

Un soir d'orage, alors qu'il tombe 
une pluie diluvienne, Timur amène 
Achmed et ses soldats se mettre à 
l'abri dans une vieille auberge tatare ! 



Timur va trouver 
Fatmé et lui offre de 
la faire évader si elle 
consent à devenir sa 
femme. Fatmé lui dé-
clare qu'elle aime mieux 
mourir que d'être à lui, 
puis, dans son indigna-
tion, elle le chasse en lui 
criant en langue tatare : 
« Kit Schawjan ! » (Va-
t'en, coquin !) Achmed 
entend cette invective 
faite en langue tatare, 



il interroge la jeune fille 
et, finalement, tous deux se 
reconnaissent. Alors Fatmé 
apprend à Achmed que 
Bulat, contre lequel il com-
bat, n'est autre que Bâtir, 
son père. Achmed promet 
à Fatmé de combattre 
dés or mais a. vec les insurgés, 
puis il fait évader son père 
et Fatmé. Mais un espion 
a entendu leur conversa-
tion ; il en informe Timur 
et le misérable s'em-
presse d'aller dénoncer 
son frère. 

On arrête Achmed. Au moment 
où il va être passé par les armes, 
Pougatcheff et Bulat attaquent 
Kazan. Achmed se sauve, rejoint 
son père, et la bataille s'engage 
devant le Kremlin de Kazan. 

La ville est réduite par Pougat-
cheff, puis l'imposteur poursuit sa 
marche en avant, car la Volga 
n'est pas encore libre. Le traître 
Timur est tué et Achmed épousera 
Fatmé. 
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